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LES LYCEES PROFESSIONNELS : 
Jean François CAIL de Chef Boutonne, Louise MICHEL de Ruffec,  

Roc Fleuri de Ruffec, Les Terres Rouges de Civray. 
Les partenaires : Le Conseil Régional Poitou-Charentes, La Communauté de Communes de Ruffec 

PHOTO : Couverture du Guide Alimentaire pour les Ados du PNNS 



    
  

 

Juin 2006
 Nord Charente 
           Sud Vienne 

                       Sud Deux Sèvres 
 
 
 
 
 
 
 HISTORIQUE 

 Depuis 2000, Le Programme National Nutrition Santé (PNNS) a pour objectif l’amélioration de la 
santé en agissant sur l’un de ses déterminants majeurs qui est la NUTRITION. Il définit comme 
prioritaire l’amélioration de la qualité de la restauration scolaire et l’augmentation de l’activité 
physique. 
En 2004, les volontés du Conseil Régional du Poitou-Charentes en matière de Nutrition permettent 
de définir un territoire expérimental proche du Ruffécois :  
- les lycées Professionnels travaillant déjà en réseau (3 publics et 1 privé) 
- les lycéens comme public sensible.  
 
C’est en 2005, que le programme « SE BOUGER ET MIEUX MANGER » est retenu par la région et 
expérimental. 
 
UNE DEMARCHE PARTICIPATIVE EN MATIERE DE SANTE 
L’objectif de ce programme est de développer chez les jeunes l’acquisition de comportements 
favorables à leur santé, en encourageant la pratique d’activité physique et sportive et en favorisant 
l’amélioration de la qualité des apports alimentaires durant l’année scolaire 2005/2006. 
 Les problématiques initiales reconnues étant : 
- l’absence de compétence « nutrition » dans les lycées, 
- la désaffection des jeunes pour la cuisine scolaire, 
- l’aspect éducatif du repas souvent négligé, 
- des aliments parfois sélectionnés au « moins disant » plutôt que selon leur qualité, 
- des problèmes de poids croissants chez les jeunes, 
- une augmentation de l’inactivité des jeunes et une baisse des dépenses physiques en général, 
les actions développées sont à la fois des actions d’éducation et des actions d’amélioration de la 
restauration collective. 
Pour cela, le programme a réuni autour du public de jeunes lycéens, les services de santé scolaire,  
les Proviseurs, les Conseillers Principaux d’Education (CPE), les équipes de gestionnaires et 
cuisiniers, des professeurs comme : Education Physique et sportive (EPS), Sciences et Vie de la 
Terre (SVT), Français, les animateurs culturels, des parents, des élèves et des clubs sportifs. 
Conduit par une animatrice nutrition (diététicienne), le programme a permis aux acteurs d’échanger à 
l’occasion de 8 réunions dont 2 réunions du groupe de travail des cuisiniers pour l’amélioration 
de la restauration, l’échange des expériences et « savoir-faire ». 
Les 4 établissements scolaires, engagés dans le programme, se sont prêtés volontiers à l’évaluation 
de leur restauration et à l’enquête menée auprès des lycéens sur l’étude de l’activité physique et 
sportive (APS) et leurs habitudes alimentaires, de décembre à janvier. Sont ensuite venues la 
définition des actions en matière de restauration en début d’année et la rencontre sportive inter 
établissements de fin d’année. Aussi, une évaluation des menus de fin d’année et des actions de 
promotion de l’activité permet au programme de réorienter les actions que les établissements 
souhaitent poursuivre en 2006/2007. 
 
LE PUBLIC CIBLE 
 Les 1000 lycéens de 14 à 22 ans scolarisés dans les établissements de « JF Cail » à Chef Boutonne, 
« Les Terres Rouges » à Civray, « Le Roc Fleuri » à Ruffec et « L. Michel » à Ruffec. 
Avec 387 élèves de 1ere année répondant à l’étude,  245 filles, 142 garçons et 100 élèves ayant 
participés à la sortie sportive de fin d’année. 
Les équipes de restauration sont également destinataires de l’information sur les recommandations de 
santé publique et sollicités pour leur rôle éducatif. 
 
L’ETAT DES LIEUX 

 Effectué en début d’année scolaire, l’état des lieux a permis d’étudier 2 volets : 
 �  L’ALIMENTATION : l’offre alimentaire dans les établissements à partir de 5 semaines 
consécutives de menus y compris les petits déjeuners et collations et, les habitudes alimentaires des 
jeunes à partir de l’enquête et d’un travail déjà effectué par des professeurs. 
 �  LES PRATIQUES D’ACTIVITES PHYSIQUES ET SPORTIVES : à l’aide d’une enquête 
individuelle (adaptation de l’enquête « bien manger, bien bouger » utilisée en Vienne),  
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L’OFFRE ALIMENTAIRE : 
�  Des petits déjeuners, offerts aux internes, qui sont adaptés. 
�  Des collations présentées soit le matin soit l’après midi, qui sont pour certaines proposées trop 
tard dans la matinée ou qui offrent des produits trop sucrés. 
�  L’accès à l’eau toute la journée grâce à l’installation des fontaines à eau dans tous les lycées. 
�  Des menus dont les fréquences de plats ne suivent pas les recommandations : pas assez ou 
trop de féculents, pas assez de poisson, pas assez de crudités et de légumes verts, trop de pâtisseries. 
�  Des menus dont les choix ne permettent pas aux consommateurs de composer un plateau 
repas équilibré et correspondant à leurs besoins. 
 
LES HABITUDES ALIMENTAIRES DES LYCEENS : 
�  Ils sont peu à déjeuner à l’extérieur le midi.  
S’ils sortent : 75 % répondent « très rarement »  
�  Ils consomment pour la plupart des sandwichs,  
des plats cuisinés et des fruits (cités en 3° position). 
�  Ils mangent à l’extérieur parce qu’ils n’aiment pas le repas proposé 
�  Les lycéens ressentent le besoin de manger entre les repas  
 
LES PRATIQUES D’ACTIVITES PHYSIQUES ET SPORTIVES :  
EPS au lycée 
�  Des heures obligatoires : 2 à 3 heures par semaine avec un absentéisme de l’ordre de 10 % 
�  Des heures de sport dans le cadre de l’UNSS :  
12 % des lycéens adhèrent à l’UNSS et pratiquent du football et du handball principalement. 
�  Des heures pratiquées dans les établissements mais sans encadrement : 
10 % des jeunes disent pratiquer  (foot, musculation) en dehors des heures de cours. 
�  Des lycéens qui ne suivent que les cours obligatoires : 31 % disent qu’ils n’ont pas le temps et 
22 % parce qu’aucun sport proposé ne les intéresse (UNSS, Inter classes) 
EPS en dehors du lycée : 
�  Des jeunes qui pratiquent du sport en club ou au sein d’une association : 27 % avec une forte 
proportion qui pratiquent plus de 5 heures dans la semaine. 
�  Des activités sportives pratiquées librement : 37 % des jeunes disent pratiquer un sport libre 
comme la musculation, le footing, le vélo, la natation... à raison de 1 à 2 heures par semaine. 
�  Des activités non sportives pratiquées plus occasionnellement comme le bricolage, le travail 
agricole, les sorties en boites de nuit...  
�  Des lycéens qui ne pratiquent pas d’EPS en dehors du lycée : 40 % disent qu’ils n’ont pas le 
temps, 22 % parce qu’ils sont éloignés ou que c’est trop onéreux.  
�  Des trajets domicile / école trop longs : 
 95 % > 1 km (lycée professionnel rural) 
 
 
   Ce qu’ils souhaitent :  
 
 
LES ACTIONS MISES EN PLACE 
Au vu des résultats de l’état des lieux des réunions et actions ont été mises en place 

   En restauration : 
- Rappel des recommandations et diffusion des textes de référence, 
- Amélioration des collations : compositions, horaires, publics..., 
- Amélioration des menus : menu dirigés ou conseillés permettant aux jeunes de constituer des 

plateaux repas qui correspondent aux recommandations, travail sur les recettes, fréquences de 
plats... 

- Journée phare dans les 4 self-services « mets en forme » : menu unique (11 mai) 
- Mise en place d’une collation matinale composée de fruits (L Michel) 
Les activités physiques et sportives : 
- Sortie pédagogique de 3 jours sur l’île d’Oléron : vélo, kayak, voile, accrobranche (13/15 juin 

– Civray – 22 élèves) 
- Investissement dans un mur d’escalade (Chef Boutonne) 
- Création d’un atelier Volley ball (Roc Fleuri) 
- Création d’un atelier badminton (Roc Fleuri) 
- Investissement dans du matériel de musculation (Roc Fleuri) 
- Sorite sportive a l’Araignée : accrobranche (LP L. Michel) 
Les actions alliant la promotion de l’activité et l’amélioration de la restauration : 
- Randonnée pédestre suivie d’une collation riche en fruits et féculents divers (13/04-Civray) 
- Rencontre sportive inter établissements à Aventure Parc avec repas de producteurs locaux 

(31 mai les 4 lycées) 
- Intervention de la diététicienne et d’un sportif de la DDJS auprès de 2 classes de BEP  

« Pourquoi se bouger ? Pourquoi mieux manger ? » (13 avril – Chef Boutonne) 
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11%

matin après midi non
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Voudrais tu faire plus d'activité physique ?
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36 % SOUHAITENT FAIRE 
PLUS D’ACTIVITE 



    
  

 
 L’EVOLUTION DES MENUS SUR L’ANNEE SCOLAIRE ( 1 établissement) 
  ��� � Sur 20 déjeuners :    ��� �  Sur 20 repas (déjeuners et dîners consécutifs) 

- 2 pâtisseries (15 % MG) en moins -    1 entrée à 15 % de MG en moins 
- 2 poissons en plus   -    1 pâtisserie en moins 
- 4 crudités en plus   -    3 crudités en plus 
- 2 viandes rouges en moins  -    1 poisson en plus  

-    3 préparations à base de viande ou de poisson 
reconstitués en moins 

Une évolution positive des menus, sur les conseils de début d’année.  
Soit des fréquences de plats conforment aux recommandations.   
Tous les menus n’ont pas pu être évalués. 
 
LA SORTIE INTER ETABLISSEMENTS DE FIN D’ANNEE 
Les 4 établissements ont participé.  
Chacun a sélectionné une vingtaine d’élèves, 
soit par classe, soit sur le volontariat des jeunes impliqués dans la vie de l’établissement. 
 
AU PROGRAMME : 
��� �  Une évolution physique dans les arbres avec plusieurs niveaux, 
��� �  Une participation des personnels des lycées : CPE, Profs, cuisiniers, surveillants, 
 animateurs socioculturels, 
��� �  Des échanges entre lycéens et personnels des établissements autour d’un événement ludique, 
��� �  Un repas proposé par les producteurs locaux :  
qualité, quantité, découverte, convivialité, information… 
��� �  Un challenge entre établissements basé sur : 
- le respect des consignes de sécurité, 
- la technicité et le respect des conseils des encadrants, 
- l’esprit d’équipe et d’entraide 

avec une entrée au parc sportif, offerte à tous les participants,  
 ��� �  Le tournage d’une vidéo pour la promotion de l’action sur le site de la Région. 

  
 DIFFICULTES RENCONTREES ET OBJECTIFS NON ATTEINTS E N JUIN 2006 
��� �  Communication auprès des familles « mieux manger », 
��� �  Démarche qualité de la restauration, 
��� �  Rencontre avec les clubs sportifs, 
��� �  Réaménagements de structures (externes aux établissements) ou de temps (emplois du temps), 
��� �  Evaluation des changements de comportements alimentaires et des pratiques d’APS. 
Les interlocuteurs sportifs externes aux établissements ont manqué. 
 
PERSPECTIVES 
Le programme a été envisagé sur l’année scolaire 2006/2007 pour son intégration dans les projets 
d’établissements. 
Les diagnostics sportifs sur les départements qui sont actuellement en cours d’élaboration et les 
volontés du syndicat de pays Ruffécois en matière d’APS permettront la mise en relation des offres 
(clubs, structures…) et des demandes (souhaits des jeunes). 
L’implication des professeurs, au delà des professeurs d’EPS peut aboutir à la constitution de PEPS 
(Programme d’Education et de Promotion de la Santé) avec les jeunes « acteurs ». 
Nous souhaitons diffuser les résultats du programme auprès des services de la Région et échanger 
nos travaux pour la corrélation de nos actions communes ayant les mêmes objectifs. 

 
 
 

 
 CONCLUSION 

 Ce programme, expérimental,  
utilisant un état des lieux pointu qui a mis en évidence les préférences et goûts des jeunes, 
surprenants parfois, a permis d’apporter des solutions, et de proposer des temps riches, 
répondant aux attentes et objectifs,  
mais demande du temps et d’autres interlocuteurs pour des actions supplémentaires,  
afin de mesurer les changements de comportements de nos jeunes fin 2007.   
 
 
 
 

E. SCHOM - Animatrice Nutrition – CDC de Ruffec  
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Un site Internet à 
consulter : 
Conseil Régional Poitou- 
Charentes 

Une continuité sur 
2006 / 2007 


